
Histoire de 

Prez-vers-Noréaz
Rappel de la présentation de l’ouvrage « Prez-

vers-Noréaz », le 15 décembre 2002



La famille «de Prez»

• Au temps de la féodalité, c’est l’Europe en 

miettes

• Des familles se partagent le territoire : 

Maison de Glâne, seigneurs de Gruyères, 

de Montagny, d’Estavayer…

• Les de Prez ont succédé aux sires de 

Pralette.

• Le premier de Prez apparaît en 1156.



Au XIIe siècle, Prez a appartenu

un certain temps à la seigneurie de

Montagny.

 Prez acquiert son indépendance

en 1270.

 En 1452, Prez, avec Onnens et

Ecuvillens fait passer à 25 les

paroisses acquises par la ville de

Fribourg (embryon du canton qui

agrandira son territoire surtout en

1536).

 En 1481, le canton de Fribourg

entre dans la Confédération



Assez rapidement, mon activité dut s'étendre à

tous les travaux champêtres. A douze ans, je

connaissais toute la routine de l'ancienne

agriculture et toutes les bornes de nos

quarante petites pièces de terre éparpillées sur

toute l' étendue de la commune et au-delà... A

quatorze et quinze ans, je tenais la charrue,

semais, fauchais, battais en grange et allais

abattre avec mon frère, dans la forêt

communale, les sapins qui nous étaient échus

par le sort, pour notre gaube (portion de bois).

Jules Paroz (1824-1906)

Le pédagogue jurassien Jules Paroz décrit les difficultés 

rencontrées jadis par un jeune campagnard…



Points principaux traités en séances 
de Conseil communal et lors des assemblées

• Mœurs

• Paupérisme

• Travaux campagnards

• Politique, décisions administratives

• Vie du village

• Auberge et pinte

• Routes

• Eau, incendies et prévention

• Chemin de fer



Anecdotes sur les mœurs…

• Le 8 septembre 1862, le forestier Vincent

Galley s’est permis « la fameuse expression

arbitraire de Merde pour le Conseil ». Le

préfet le suspend de ses fonctions.

• Le 24 décembre 1882, deux garçons ont

voulu castrer un chien d’arrêt de grande

valeur. Un voisin s’interpose. Les gamins se

vengent sur un chat.



Travaux, domaines, 

divers

 Le 24 juin 1873, l’Italien qui a fait le creux

d’épreuve pour la découverte de la houille présente sa

note : 27 journées à 4 fr. par jour. Le Conseil

communal a cru qu’on trouverait de la houille à

Prez.

 Le 21 mai 1882, le Conseil inflige une amende à

Maurice Dorand, de Corjolens, qui s’est permis de

faire brouter son troupeau de moutons à la Toffeyre,

louée à Ulrich Brügger.

 Le 14 mars 1890, Berger Capitaine, associé à la construction de la distillerie de

la Maison Rouge, reçoit gratuitement 185 m3 de sable pour encourager cette

construction. Léon Genoud, Géographie locale, 1894 : Le moulin, la machine à

battre ainsi que la fabrique d’alcool de la Maison Rouge sont actionnés à la

vapeur.

 Le 18 novembre 1919, la commune achète le domaine Blaser de 28 poses, aux

Pralettes, pour le prix de 73 000 fr. C’est le domaine de la Montagnettaz.



Le paupérisme

 La misère sévit de façon endémique dans nos

régions. De 1861 à 1865, il y a eu 6594 assistés dans le

district de la Sarine qui comptait 24 236 habitants.

Fribourg avait 10 000 habitants.

 Le 31 décembre 1854 apparaît pour la première

fois l’expression « miser un prébendaire ». Il s’agit de

Jean Delvich échu à Jean-Pierre Galley pour 97 fr.

par an.

 Le 23 décembre 1900, le Conseil décide que la mise

en pension des prébendaires (vilaine mise) se fera

devant l’église, le jour de Noël, en indiquant les noms

de tous les prébendaires.



Politique, décisions 
administratives

 Le lundi 24 mai 1852, en pleine période radicale, a lieu
une grande assemblée conservatrice à Posieux. Prez
compte 350 habitants. Septante-trois citoyens du village
se rendent à Posieux.

 Broillet, le «roi de Ponthaux», a voté lors d’une
assemblée paroissiale. Pas le droit, estime le Conseil
paroissial ; il est assisté : la commune de Ponthaux a
payé les cierges lors de l’enterrement de sa fille…



 Une note trouvée aux archives 
de la paroisse mentionne  

l’existence  de l’auberge en 1642.

 En 1874, construction de la grange de l’auberge. 

 En 1875, première pinte. Son existence est sporadique.

 Le 27 mai 1884, l’assemblée demande expressément que  la nouvelle 
route Prez-Rosé passe devant l’auberge et non derrière.

 En 1899, l’auberge subit d’importantes transformations et elle est 
surélevée d’un étage.

Restaurant La Cigogne 

Les cigognes sont censées se plaire

à Prez. Raison pour laquelle le

restaurant et la fanfare se sont

parés du nom de cet échassier

migrateur.



L’oratoire du Sacré-Cœur

Mgr Henry Pelgé, évêque de Poitiers de 1894 à 1911 a eu à

son servive Félix Guenat, de Prez, en qualité de cocher. Le

prélat lui a donné une statue du Sacré-Cœur dont le culte

était généralisé au tournant des deux siècles.

Rentré à Prez, Félix Guenat a construit l’oratoire du

Sacré-Cœur où il a placé sa statue.



Marie Meunier (1859-1925)

Elle a été trouvée bébé au moulin de

Courtaney, raison pour laquelle on lui

a donné le nom de famille Meunier.

Misée à Prez comme « heimatlos »,

elle a été attribuée à Marie Joye pour

le prix de 66,50 fr.

Marie Meunier a épousé Edouard Guisolan. Un don l’a fait

connaître : elle guérissait les yeux.

Elle a donné d’importantes sommes pour la future église de

Noréaz et pour la chapelle de la Brillaz. Le bruit a couru que

son père aurait été le châtelain de Courtaney, Louis

d’Uffleger, célibataire, dernier de ce nom, décédé le 3 avril

1872. Il l’aurait dotée…



Les 50 paysans de Prez en 1913

Allaz Charles, Bastian Jules, Berger Antoine, Berger
Fidèle, Berger Jules, Berger Léonard, Berger Lucien,
Berger Théodore, Blaser Jean, Broillet Louis,
Chatagny Adrien, Chollet Eugène, Chollet hoirie
d'Auguste, Chollet Jules, Chopard Aloïs, Cochard Luc,
Codourey Etienne, Corminboeuf Louis, Dougoud
Alphonse, Egger Léonard, Falk Joseph, Fisch Charles,
Galley Séraphin, Gerret Jules, Gobet Victor

(suite sur la dia suivante)



Suite

Guenat Alfred, Guisolan François, Guisolan frères, 
Hirsig Fritz, Jaquier François, Joye Alphonse, 
Joye Anna et Justine, Joye Fortuné, Joye Henri, 
Joye Isidore,  Joye Jean, Vve Joye Véronique, 
Julmy Alphonse, Modoux Firmin, Pache Antoine, 
Pache Pierre, Robatel Jean, Robatel Louis, Roget 
Joseph, Rothey François, Rothey Jean, Roulin 
Dominique, Schöpfer Jean-Joseph, Stehlin Victor, 
Steinmann frères



Fidèle au Capitaine, papa de Noël Berger, est décédé 
accidentellement « à la scie » en 1922 alors qu’il avait été 

nommé syndic la même année. Noël Berger, décédé lui aussi, a 
exercé de multiples fonctions  politiques.

Décès accidentel du syndic



L’église

 L’église détruite en 1831 se

situait sous le chœur actuel ;

des fouilles ont été effectuées

en 1988 lors de la dernière

restauration.

 Construction de l’église

actuelle, de 1831 à 1835

 Principaux ajouts (vitraux, orgue, sonnerie...) à la fin  du XIXe siècle, 

au temps du curé-doyen Louis Genoud.

 Restauration importante de 1958 à 1960 : la table sainte de Jean 

Berger et la fresque de Cocchi disparaissent…

 14 mars 1926 : la fameuse grosse cloche est remplacée.

 1987-1997 : dernière rénovation : orgue, dallage, chauffage, toiture, 

etc.



Alexis Rosset (1863 - 1932)

❖ Il est né à Montagny et il ne connaît

pas ses parents.

❖Il arrive à Prez en 1880, après trois

ans d’Ecole normale à Hauterive. Il a

17 ans et plus de 80 élèves. Il sera

maître unique jusqu’en 1887. Il donne

sa démission en 1910.

❖ Secrétaire communal, paroissial,

directeur de chant, organiste (orgue

neuf en 1888, après l’orgue J.Clément)

❖ Il crée la banque en 1897; il favorise

l’installation de l’électricité.



 En plus, Alexis Rosset réorganise la

fanfare de 1901 à 1910.

 En 1891, il pousse à l’achat du château

à M. Roth-Fehr, de Berthoud.

 En 1904 - l’année même où l’école ménagère est créée

dans le canton - il insiste pour que Prez soit doté d’une

telle école. Ouverture en 1906 ; l’annexe date de 1907.

 En 1912, il demande la création d’un tram routier

Rosé-Sédeilles pour remplacer la diligence. C’est chose

faite en… 1925.

 En 1894, il est le premier buraliste postal de Prez.

 Député de 1911 à 1932 ; il est censeur de la Banque de

l’Etat dès 1913.



A Prez, en 1907, sur 25 décès, 9 enfants ; 

en 1911, sur 38 décès, 22 enfants (cholérine)

Mortalité infantile



 Dès le 13 mai 1866, le secrétaire communal de Prez est Pierre

Freidollet. Son style et son écriture sont dès lors tout spécialement

soignés.

 En 1873, Pierre Freidollet quitte Prez.

 Le 15 août 1875. Pierre Freidollet, arpenteur à Estavayer, demande

l’interdiction de son père Jean-Joseph Freidollet à Prez, qui dissipe son

avoir. Le Conseil se préoccupe à diverses reprises de la situation de

Freidollet père, âgé et sans secours.

 Pierre Freidollet, en 1879, est géomètre à Rochefort (Ne).

Pierre Freidollet et Louis Galley sont les premiers instituteurs diplômés

de Prez, à l’Ecole cantonale qui avait remplacé le Collège St-Michel au

temps du régime radical (1848-1856). Ils font partie de la même classe

que le chanoine Joseph Schorderet et Xavier Ducotterd qui étaient les

deux premiers de classe.



Etre capitaine, pour un paysan,

conférait un prestige rare. On donnait

à ses descendants le titre de « au

capitaine ».

Isidore Berger a exercé la charge de

président de paroisse, tâche plus

honorifique autrefois qu’aujourd’hui.

Diverses tâches importantes étaient

confiées au capitaine. En voici une : Le

1er septembre 1878, il est question de la

route cantonale Prez-Torny. Afin de

discuter ce projet, Berger Capitaine

ira chercher M. Gremaud, directeur

des Ponts et chaussées, à la gare de

Neyruz avec son char à ressorts. (La

gare de Rosé date de 1880)


